
Le président burundais tire un bilan positif de 2017

  PANA,Â 01 janvier 2018  Bujumbura, Burundi - Lâ€™annÃ©e 2017 sâ€™est achevÃ©e dans la paix et la sÃ©curitÃ© sur lâ€™ensemble du
territoire burundais, ce qui explique les progrÃ¨s jugÃ©s Â« significatifs Â» dans dâ€™autres domaines, notamment socio-
Ã©conomiques, a soulignÃ©, en substance, le chef de lâ€™Etat burundais, Pierre Nkurunziza (photo), dans son message
radiotÃ©lÃ©visÃ© de nouvel an Ã  la nation, diffusÃ© en Kirundi, la langue nationale.  
  Â« Nous fÃ©licitons tous ceux qui ont Å“uvrÃ© Ã  cette paix, notamment la population, lâ€™administration, les corps de dÃ©fense et
de sÃ©curitÃ©, les services judiciaires, sans oublier les amis du Burundi pour leur apport au dÃ©veloppement socio-
Ã©conomique national Â», a mentionnÃ© le prÃ©sident burundais, dans son message Ã  la nation.  Â Â« Ayons toujours Ã  cÅ“ur
notre chÃ¨re patrie, nâ€™oublions pas dâ€™oÃ¹ nous venons et sachons oÃ¹ nous voulons allerÂ», a-t-il insistÃ© auprÃ¨s des
citoyens Ã©pris de paix.  Au Burundi, les annÃ©es prÃ©cÃ©dentes avaient Ã©tÃ© rendues particuliÃ¨rement difficiles par la crise
politique autour des Ã©lections controversÃ©es et Ã©maillÃ©es de violences de 2015.  Sâ€™agissant des dividendes de la paix
retrouvÃ©e, le prÃ©sident burundais a fait Ã©tat de 215.000 rÃ©fugiÃ©s qui sont rentrÃ©s dâ€™exil dans les pays voisins,
principalement en Tanzanie oÃ¹ Ã©taient Ã©tablis plus de la moitiÃ© des 430.000 demandeurs dâ€™asile burundais connus du
Haut- commissariat des Nations unies pour les rÃ©fugiÃ©s (Hcr).  Le chef de lâ€™Etat a rÃ©itÃ©rÃ© lâ€™appel et la disponibilitÃ© du
gouvernement Ã  accueillir tous les Burundais qui voudront rentrer au bercail volontairement, moyennant des garanties de
sÃ©curitÃ© de leurs personnes et de leurs biens.  La paix et la sÃ©curitÃ© sont Â« indÃ©niables Â», a-t-il insistÃ©, chiffrant Ã  310
bandes de malfaiteurs dÃ©mantelÃ©es en 2017, 128 fusils de diffÃ©rents calibres et 1.585 engins explosifs, essentiellement
des grenades, saisis.  Le PrÃ©sident Nkurunziza a laissÃ© entendre que le combat qui reste Ã  gagner est celui du
dÃ©veloppement socio-Ã©conomique et de lâ€™Ã©radication Ã  jamais des divisions basÃ©es sur les ethnies en tant quâ€™Â« hÃ©ritage
de lâ€™Ã©poque coloniale Â» allemande et belge.  Dans le domaine Ã©conomique, lâ€™annÃ©e Ã©coulÃ©e a permis la collecte de 753
milliards de francs burundais de taxes et impÃ´ts (un peu plus de 430 millions de dollars amÃ©ricains), sur des prÃ©visions
initiales de lâ€™ordre de 720 milliards de francs (411 millions de dollars), soit une hausse de 18% par rapport Ã  2016, selon la
mÃªme source.  Par ailleurs, le PrÃ©sident Nkurunziza a rappelÃ© que son pays a commencÃ© Ã  exploiter le secteur minier,
notamment le coltan, les terres rares, lâ€™or et lâ€™argent dans diffÃ©rents endroits du pays.  En ce qui concerne le secteur de
lâ€™Ã©nergie, une convention a Ã©tÃ© signÃ©e entre la rÃ©gie nationale de production de lâ€™eau et de lâ€™Ã©lectricitÃ© et la sociÃ©tÃ©
dâ€™importation des hydrocarbures, Â« Interpetrol Â» pour produire 30 mÃ©gawatts supplÃ©mentaires et cela se traduit dÃ©jÃ  par
le retour du courant continu, surtout Ã  Bujumbura, la capitale politique et Ã©conomique du Burundi, a-t-il relevÃ©.  Dâ€™autres
projets de grands barrages hydroÃ©lectriques sont en chantier pour Ã©tendre le courant Ã  lâ€™intÃ©rieur du pays, de mÃªme quâ€™il
est prÃ©vu la vulgarisation des Ã©nergies renouvelables, notamment le solaire, selon la mÃªme source.  Sâ€™agissant des
travaux publics, le chef de lâ€™Etat burundais a fait Ã©tat de 94 km de routes bitumÃ©es qui ont Ã©tÃ© rÃ©ceptionnÃ©es lâ€™annÃ©e
Ã©coulÃ©e, et la construction dâ€™un nouveau palais prÃ©sidentiel en cours dâ€™achÃ¨vement sur les hauteurs nord-est de
Bujumbura, avec lâ€™aide technique et financiÃ¨re chinoise.  Quant aux grands chantiers socio-politiques et Ã©conomiques de
lâ€™annÃ©e 2018, le prÃ©sident burundais a citÃ© la consolidation de la paix, de la sÃ©curitÃ©, de lâ€™unitÃ© nationale, la lutte contre le
terrorisme, contre la corruption, la crÃ©ation dâ€™emplois pour les jeunes, ainsi que le rapatriement des derniers rÃ©fugiÃ©s. 
Dâ€™autres projets dâ€™envergure annoncÃ©s pour 2018 ont trait Ã  un chantier dâ€™un second port Ã  Rumonge, une ville des abords
sud-ouest du Lac Tanganyika et Ã  la rÃ©habilitation du vieux port de Bujumbura.  Les travaux dâ€™agrandissement et de
modernisation de lâ€™unique aÃ©roport dâ€™envergure internationale Ã  Bujumbura, dÃ©marreront Ã©galement courant 2018, a-t-il
encore annoncÃ©.  Dâ€™autres projets Ã  lâ€™agenda de 2018 concernent la poursuite de la politique dâ€™harmonisation des salaires
des fonctionnaires de lâ€™Etat, la protection de lâ€™environnement, les soins gratuits pour femmes enceintes et enfants de
moins de cinq ans ainsi que la gratuitÃ© de lâ€™enseignement primaire.  Dans le domaine de la diplomatie, le chef de lâ€™Etat
burundais a parlÃ© de la poursuite du renforcement des relations Â« avec les pays qui respectent la souverainetÃ© nationale
Â».  Le Burundi connaÃ®t un isolement sur la scÃ¨ne internationale de la part de ses principaux partenaires techniques et
financiers traditionnels, notamment lâ€™Union europÃ©enne (UE) pour cause de la crise politique persistante depuis plus de
deux ans dans ce pays africain des Grands lacs.  Sur le plan politique, le prÃ©sident burundais a insistÃ© auprÃ¨s de la
population Ã  rÃ©pondre prÃ©sente et massivement au rÃ©fÃ©rendum sur une nouvelle Constitution amendÃ©e, courant 2018. 
Sur un total de 305 articles de la Constitution de 2005, 89 ont Ã©tÃ© proposÃ©s Ã  lâ€™amendement avec comme innovations
majeures, le passage du quinquennat au septennat, en ce qui concerne le mandat prÃ©sidentiel, et lâ€™introduction dâ€™un poste
de Premier ministre, Â«chef du gouvernement Â».  Le chef de lâ€™Etat, Ã  qui ses adversaires politiques prÃªtent lâ€™intention de
faire rÃ©viser la Constitution pour sâ€™Ã©terniser au pouvoir, a remerciÃ©, Ã  la fin de son allocution, les citoyens ayant dÃ©jÃ 
entendu lâ€™appel Ã  contribuer Ã  la caisse des prochaines Ã©lections gÃ©nÃ©rales de 2020 pour contourner les rÃ©ticences de la
CommunautÃ© internationale.  Câ€™est via les rÃ©seaux sociaux que des opposants politiques connus, comme lâ€™ancien homme
fort du parti au pouvoir, Hussein Radjabu, est sorti de la clandestinitÃ© pour contrarier ce bilan, en pointant lâ€™insÃ©curitÃ©
persistante, la pauvretÃ© grandissante, les restrictions aux libertÃ©s publiques et en appelant Ã  la rÃ©sistance populaire
contre le rÃ©gime burundais.  
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